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Avant de vous parler cl'une façon plus détailléc de Clovis, il faut
que je vous fasse connaître un fait très important, qLri exerça sur la société

une influence très considérable. Ce fut l'établissement cle la religion chré-
tienne. Vous savez tous que notre ère date de la venlre do Jésus-Christ

sur. la terre. Tous les auteurs seront unanimes à vous dire que Jésus

passa en faisant le bien, qu'il laissa une cloctrine sublime, toute de ;.raix
et d'amour, de pardon ct de renoncemcnt, et quo Ia prédication de

son Évangile porta le coup de grâce à toutcs les religions palennes,

qui pouvaient bien avoir quelques hautcs idées et quelques principes élcvés,

mais qui enseignaient le culte cle toutes les mauvaises passions et ortlonnaient
les sacrifices humains, comme nous I'avons vu. - La religion chréticnne

s'étenclit dans le moncle par les apôtres et leurs successeurs; mais elle ne

s'établit point sans difficultés. Vous avez entendu parler des persécutions

temibles que les premiers chrétiens eurent à souffrir pentlant trois cents

ans à Rome et dans les Gaulcs, où clcs millicrs cle martyrs moururent clans

les tourments. Constantin fut le premier cmpereur romain qui adopta le
christianisme, en 312. Dès lors, la Croix fut victorieuse.

Clovis se convertit au christianisme, qle tout son petrple embrassa

après lui. Mais il déshonora son nom par le meurtre cle presque tous ses

parents. Il voulait régner seul et sa coupable arnbition le porta jusqu'à

la férocité, Il avait épousé une princesse chrétienrre, Clotilde, fille du roi des

Bourguignons. Elle désirait vivement la conversion de son époui et, comme
ello était vertueuse autant que belle, le roi avait pour elle autant cl'estimc

que cl'amour. Dans une grande guerre qu'il allait entreprenclre contre les
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Allemancls, il. invoclua le Dieu de Clotilcle et promit que s'il rernportait la
victoire il sc fcrait chréticn. te fut dans les plaines tle TolLriac, en 496,

que la bataille se livra, ct elle tourna à l'avantage des lr'rancs. Alors,

Clovis, reconnaissant, se fit instruire par saint Remi, et bientôt il reçut le

baptêmc et le sacre dans la cathéclralo cle Reims. n Les fonts sacrés sont

préparés avec pompc. Les portiques de l'égliso sont cou'l'erts de tapisseries

peintes et de voiles blancs; le baptistère est disposé pour ce grancl jour;

nrprÊun D[ clo\-rs

des milliers cle cierges éclairent lc temple. Au moment ou Clovis s'ayance

vers le baptême, saint Remi lui clit : n Sicambre, abaisse humblement la
, tête; adore cc que tu as brùlé, brûle ce illle tu as adoré. , Avec lui

furent baptisés trois rnilie hommes tle son armée. , (l)
L'appui du clergé aida puissamment Clovis à établir son autorité. Les

grands clignitaires ecclésiastiques avaient alors une influence consiclérable

qu'ils tlcvaient à lcur savcir, torrte la science s'étant réfugiée clans l'Église,

('t I Éu. nn LayrlEr-r, Hisloirc tlcs rois francs.
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et souvent à leur vertu. Cette influence sauya la société. mes chers cnfants,

car tous les peuples cl'alors étaient barbares, oppresseurs, violents, sangui-

naires. Sans la foi, qui parvint pcu à lrcu à renclre lcs mæurs lilus clouces,

que serait devc.nue la civilisation?

Et puis, jugez donc à quel point l'ignorance générale était grarrde !

C'était comme une épaisse nuit clui couvrait la face clu moncle. Dans les

monastères senls, on conservait les précieux clébris clu passé, ces manuscrits otT

les savants et les penscurs cle la Grèce et cle Rome avaient tracé tant de chefs-

cl'æuvre . 0n en faisait cles copies à la main. Les lire, les reprocluire et par consé-

quent les apprenclre, telle était l'occupation cles clercs et des religicux.

Représentez - vous un tcmps comme celui-là, or) la guerre, la rapine,

le me.urtre et lc pillage se procluisaient con[inuellement. 0n n'était en paix

clue clans lcs cloîtres; ils s'ouvraicnt pour clonner asilc aux infortunés, et la
fureur cles hommes venait s'éteindre au pied clc ces murs sacrés.

Yous pourrcz lire plus tard un ouvragc clcs plus intéressanls par sa haute

valeur littéraire, l'éruclition consornrnée cle son auteur et l'attrait rlue cclui-ci

a su clonner à son æuvre ; je veux parler cles ,Ricils nërouingiens, d'Augustirt

Thierry. Il fait connaître à foncl cette obscurc époque, avcc cles clétails pleins

cle charme et de vie.
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